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Anniversaire : JUA au seuil de
0a 14ême année gtfitorigl
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Il sonnera exactement

treize ans ce 17 novem

bre 1985 depuis la nais
sance de "JUA" votre
hebdomadaire.

Treize ans au cours

desquels une équipe de
journalistes essaient
de diffuser aux quatre

vents du Kivu et du Zaï

re une lumière'ensoleil

lée (JUA en swahili,
SOLEIL en français) sur
moult événements se dé
roulant à travers le

monde.

Quel bilan dresser de
cette période ? Sinon
que, comme nous le di
sions le 17 novembre

1984, JUA grandit au fil
des jours et vit ses
premlèrés heures d'ado
lescence. Et ce bien
malgré de nombreux aléas

qui frappent toute en
treprise humaine.
Pour dire vrai, JUA

tel un bateau a, tout

au long de son existen
ce, vogué sur des eaux
tantôt calmes tantôt

troublées. Mais ce qu'il

faut retenir est qu
dans les. deux cas, iJ-
a  su tenir droit son
gouvernail pour arriver
à scruter' l'horizon de
façon de toujours arri
ver à bon port.

Le résultat, si modes
te soit-il, en est l'é
talage au grand jour de
ce qui se chuchotait
tout bas : la dénoncia

tion de détournements
de deniers publcs, du
trafic des marchandises

et autres matières ex-

posives (cartouches).
Si ce n'est le comporte
ment abusif de certaines

autorités et autres per

sonnes qui se cachant
derrière la coutume ou.

d'autres pouvoirs mal
définis, ont tenté (et
réussi) à écraser la pe

tite gent. •
JUA, le Soleil a

éclairé tout cela. Et

le bilan est connu de
tous, 'a commencer par
les instances nationales

qui, pour 1 ' un et 1 ' au
tre ycas, ont réagi dans
notre sens. Rappelez-

vous les affaires des

cigarettes, des cartou
ches, des ooraptabies pu

''^Bien heureusement, ce
sont ces mêmes^instances
(le Conseil
a même permis que 1 heb
domadaire de JUA reste
à votre portée. Le numé
ro qui - au aorti^ des
presses - coûte 35
vous revient chez le
petit vendeur à 20 4.
Une perte sèche que com
ble le Conseil exécutif
et le Président,régional
du MPR et Gouverneur du

résolument engagés
à  faire du septennat
présidentiel en cours,
un vrai septennat du so
cial.

Pour le reste., JUA ne
peut que s ' engager une .■
fois encore à continuer
sur cette lancée. A amé
liorer ses performances
allant du tirage aux
conditions générales d'
impression et de distri
bution. En passant, bien
entendu, par l'assainis
sement des conditions
de travail de l'homme
qui fait le journal.

Kajangu Mususu,

Pour la survie des enfants et des mères
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A partir de l'analyse
de la situation du cou
ple "Mère-Enfant", les
participants se sont
penchés sur la recherche
des stratégies adéquates
en vue de l'amélioration
des conditions de survie
et de vie de ceux-ci

dans la région du Kivu.
Dans l'ensemble, l'on

a avancé vers une pro
grammation par objectifs
afin que les efforts se
conjuguent pour un im
pact mesurable sur les
conditions de vie des
enfants du Kivu.

» Le séminaire, de Bukavu
a donc constitué un pas
décisif dans l'élabora
tion d'un plan de prio-

• rites sociales qui puis
se épouser parfaitement
les stratégies du sep
tennat du social et ré
pondre au mandat de 1'U-
nicef.

Le Gouverneur Nwando assiste à •••
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^  1 KÎ'i'

talisent ,cette année> 25
ans d'existence avec un
étendard bien digne d'
éloges: . victoires sur
la rébellion muleliste,
l'agression des merce
naires en 1967, Shaba
I et II, Moba I et II.. .
avec une force de frap
pe de plus en plus fou
droyante et rapide.

A Bukavu, cet. anniver
saire sera marqué par
une grande parade de la
garnison locale au camp
Saïo. Le Président ré
gional du MPR et Gouver
neur de région, le ci
toyen Mwando Nsimba pro
cédera à l'inauguration
d'un monument au flam
beau dans cette caserne
dont les. pensionnaires
verront leur cantine
rouverte.

,  Mais les festivités
I de cet événement ont dé-
■ buté le dimanche 10 no-
évembre à Luberizi où le
P Gouverneur Mwando a vi-
' sité un vaste champ de

12 ha entretenu par les
militants en^ kaki. Et
de lundi 11 au vendredi
15 novembre, les diffé
rentes unités de la pla
ce rivalisaient d'ardeur
ou d'adresse en athlé
tisme, volley-ball,
football et .épréuve des
tirs.

Ce samedi 16 novembre,
une gerbe des fleurs
doit être déposée sur
la tombe du soldat in
connu dans la matinée
tandis qu'une messe d'
action de grâce a été
célébrée en hommage des
vaillants fils du pays
tombés sur le champ d'

honneur dans l'après-mi
di. Et le soir, le grou
pe d'animation dû Camp
Saïo sera au centre d'une
manifestation culturelle
bien patriotique.

Malekera Bahati.

Des Zaïrois es^ulsés de ...
Suite de la page i

Zaïre. Cela>a donné li-
brè court à divers com
mentaires alors que cer
tains d'entre . eux
étaient admis à l'hôpi
tal Maman Yemo où ils

I devaient se faire soi
gner.

Rentré à Kinshasa
après une longue absen
ce, le Guide Mobutu Sese
Seko a ordonné leur pré
sentation au public en
présence de la presse
locale et internationa
le, des membres de la

. Croix-Rouge internatio
nale et de l'ambassade
suisse au Zaïre. Cela
n'a pas suffi puisque
le Conseil exécutif a
introduit une note ver
bale de protestation au
près de l'ambassade hel
vétique à ce propos.

mJr le Pre-mier commissairè d'Etat.
ndo Kengo wa Do-iTr. ®*Pliqué le jeudi^ernier'pen-
légialattr®^ au^Conseilet 1 ^ économie
P^jet du
budget ioL
soin ri avaient pris
le „ modifier dans
sem^nt"^ I ^ ' T

»,«' u «86
sentie de crois-le s'insère dans
roi^^ " '^"inquennal zaî-

Commissaire'
rt Q'tait accom-

oeniinissaire d'
aux " •Finances et

eir économique du
«elgr-é la

L'ARMEE aguerrie A 25 ANS
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ur ^ f donc vêsouât^Le jeune général inconnues :i
sieurs équations contrSlés
pérer une bonne VoUve du pag
les "Simba", hors-la-lov quu jemtent lareup, la désolation et la mort dans la pm
Est et au Kmlu.

Le jeune général devait dominer^
foyers déclarés dans l'Est du rêbeV,au Katanga et à l'Empire du Sud-l^at. reoet,
de Stanleyville, Abertvillet Ktloavt.'

i^uar-l-T d6\A plusieurs reprises le générai' .
faire preuve ' d'Un i, • épopée
mener ses troupes à la peau n
Kamanyola où il a faUllv laisser sa
été sa bravoure en fait foi. ^

Sécessions et vébAlions
nationale fit face a une campagne P'-
entretenue par les mercenaires.

Des hordes dirigées par
Denard, Mike Horace et Jean ^
mettre à feu et à sang tout l Est au p
Kisangani, Isiro, Lubutu, Kindu
leurs habitants ont un amer souven-LV de
normes sans foi ni loi qui furent
les "Diabos" éléments de l ex-^cnaamkatangaise^ incorporés dans l'Armée sur
décision pbtit'iquem

Loin de connattx*e un répit,^ le soldat saîi
affrontera d'autres agressions, mais et
fois—ci avec une maitrise qwL surpreridra i
le mondern

En 1Q7G, la "guerre de 80 joitrs" au Shà
et celle de 6 jours au Shaba II en 187? fvï
réglées dans ce même temps que la rébellion,
tratna environ quatre anSm Qiiand bien

rta Sa. i? ' OT'^/TTÎ'î.flâP'
tlXlX'rtCt anui'l.'Uli

cette armée qui ne cessait de s'organistR^
fil de temps fit appel à l'Armée ir^ocains ^
la légion étrangère française.

1

Aguerries de ces rmiitiples campagnes et ^
à une formation poussée des hommes de trù
et des officiers, les Forces armées sa-CW
ont eu raison de leurs adversaires respect
ment en 48 heures et 5 heures pour tailld
pièces les agresseurs lors des attaques d& \'
I et Moba II, '

C'est dire que les FAZ d'hier ne sont
celles d'aujourd'hui qui reposent sur
structure fiable et moderne. Fantassins, (S
teurs, marins ou gendarmes sont prêts à c(^
guer leurs efforts pour défendre le
national « i

En plus, s'inspirant de l'idée de Frc
qui disait que le Zaire est la gaà
revolver Afrique, notre armée s'est prê
formation des troidpes du Burundi, Mat
Roanda, Tchad et Togo, Avec le concoui
France, ,Ze Zatre vient d'ériger un ci
formation pour stagiaires inter-afric
sein de l'Ecole de formation et d'api
de troupes blindées de Mbansa-Ngungu (
re).

recettes
dation.

Malgré ces victoires, le soldat
vigilant contre les éléments de la "SI
ne dont un cas a été dénoncé en iui
lors du démantèlement d'un réseau des
au sein de l'Armée par la "Bande
(Coup d[Etat monté et manqué)

j-etent les 25 ans de leur existcèn,.^ ,
l'Armée rèst,

Mobutu qu'une seule tête î
motA-ieZ
trn,.rl ' infrastructure^ les i
bleJ^^J^"^^' militaireies et com^ents. Dès lors, nos

se demander s

elle 7 'Affronter leurs conscienctei^es leur posent la question de sa
mutent d'être les serviteurs de n

Les collaborateurs du Maréchal!

"JUA"


